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Le Représentant spécial du Secrétaire géné-
ral de l’ONU pour la Côte d’Ivoire M. Bert 
Koenders s’est rendu la semaine écoulée 

dans l’Ouest de la Côte d’Ivoire pour y faire une 
évaluation sécuritaire et humanitaire. Tant pour les 
populations que pour les autorités, cette nouvelle 
mission du chef de l’Opération des Nations Unies 
en Côte d’Ivoire (ONUCI)était nécessaire surtout 
après le regain de violence dans cette région. La 
situation sécuritaire apparaît également comme 
une préoccupation pour l’Union européenne (UE) 
et son chef de délégation l’ambassadeur, Thierry 
de Saint Maurice en a d’ailleurs discuté le 27 août 
avec le Premier Ministre ivoirien M. Kouadio Ahous-
sou Jeannot. Les incidents sécuritaires sont une 
préoccupation pour les autorités ivoiriennes mais 
également pour la communauté internationale qui 
a renouvelé sa disponibilité pour soutenir la Côte 
d’Ivoire tant au niveau du processus de Désarme-
ment, Démobilisation et Réintégration (DDR) que 
pour la Reforme du Secteur de Sécurité (RSS). En 
sus, la réunion d’urgence du Conseil National de 
Sécurité (CNS) qui s’est déroulée le 28 août sous 
l’égide du Chef de l’Etat ivoirien, M. Alassane Ouat-
tara avait deux points à l’ordre du jour :La situation 
sécuritaire en rapport avec les dernières attaques 
contre les positions des Forces Républicaines de 
Côte d’ivoire (FRCI) et les  actions diplomatiques 
est un signal quand au niveau d’engagement de 
l’Etat pour résoudre cette question. Celle-ci fait 
partie des éléments fondamentaux comme la cohé-
sion sociale, le respect des Droits humains, la jus-
tice équitable pour que la réconciliation nationale 
ne soit pas une vue de l’esprit. Ses sous-basse-
ment ont besoin d’être solides pour résister. Dans 
ce sens différents acteurs devraient par leur qualité 
contribuer à sa fortification. C’est le cas des médias 
dont le ton ces derniers mois est devenu inflamma-

toire en violation des règles de l’éthique et de la 
déontologie. Ils se sont penchés les 30 et 31 août 
dernier à Yamoussoukro sur les préoccupations 
liées à leur corporation. Ils ont en commun leur ma-
tière et devraient pouvoir se mettre au-dessus des 
obédiences politiques sur lesquelles certains sont 
adossés pour permettre au tissu social de se res-
souder. Ce qui est encourageant c’est de constater 
l’engagement de différentes couches de la popula-
tion pour que la tension baisse et que des solutions 
soient trouvées par la voie du dialogue. La réunion 
qui s’est déroulée le 27 août entre les Forces de 
sécurité et les Chefs coutumiers du Canton Zahon 
de Guiglo le confirme. Ils ont anticipé pour que la 
tension latente ne se transforme en confrontation. 
Le président de la Commission Dialogue, Vérité et 
Réconciliation (CDVR), Charles Konan Banny qui 
était l’invité, le 26 août 2012, de « les défis de la 
réconciliation » de Radio Côte d’Ivoire en a appelé 
« à une initiative autour du dialogue national en 
particulier autour du dialogue entre les politiques, 
les principaux responsables politiques » estimant 
que « la Côte d’Ivoire  était en danger ». Venant 
de l’autorité nationale en charge de la réconciliation 
nationale en Côte d’Ivoire, cela interpelle toutes les 
populations qui y habitent et cohabitent pour leur 
contribution totale et sans exclusive afin ce pays 
sorte du tourbillon de violence. Le dialogue local, 
régional et national doit se poursuivre au bénéfice 
de la paix en Côte d’Ivoire. Ce à quoi, le Chef de 
l’ONUCI s’attelle à travers ses rencontres multi-
formes avec tous ceux qui peuvent contribuer au 
processus de sortie de crise et le Front Populaire 
Ivoirien (FPI) et dans un communiqué, le Rassem-
blement des Républicains (RDR), ont également 
marqué leur disponibilité, jugeant que le dialogue 
doit permettre de «faire barrage aux initiatives de 
violences et de sabotage de la paix sociale».
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• POLICIERS, GENDARMES ET DOUANIERS EN POSTE DANS LE 
   SECTEUR OUEST  DE LA COTE D’IVOIRE REÇOIVENT LA MEDAILLE 
   DES NATIONS UNIES.

Quatre vingt neuf (89) policiers, gendarmes et douaniers 
de l’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONU-
CI) en poste dans le secteur Ouest  viennent de voir leurs 
efforts récompensés par les Nations Unies. Apres des 
missions de trois mois pour certains et de six voire un 
an pour d’autres, la mission onusienne leur a décerné sa 
médaille. La remise  officielle aux quatre vingt neuf heu-
reux récipiendaires a eu lieu mercredi 29 aout 2012, à la 

base ONUCI de Daloa. Une cérémonie rehaussée par 
la présence de toutes les autorités administratives, mili-
taires et religieuse de la localité,  notamment M. Goué  
Marcel Sous-préfet de Zaibo, représentant le Préfet de 
région du Haut Sassandra et de M. Ousmane Kane,  res-
ponsable des bureaux régionaux de l’ONUCI. Selon le 
Général Serafettin Bural, Chef d’Etat Major de la police 
des Nations Unies (UNPOL) en Cote d’Ivoire, tout en se 
réjouissant du travail abattu par ses  hommes sur le ter-
rain, a indiqué que la police onusienne en application de 
son mandat s’attèlera à travailler main dans la main avec 
les forces de sécurité ivoiriennes. Issus de 15  pays, les 
récipiendaires vêtus de leurs tenues d’apparat ont par 
la voix du Colonel Adze Rosalie, de l’unité douane  de 
la Division des Affaires Civiles témoigné leur joie pour 
l’honneur qui leur est fait.  Ces officiers ont réitéré leur 
abnégation à poursuivre la mission qui leur est confiée 
par les Nations Unies. ‘’’ Nous ne manquerons pas de 
jouer notre partition en cette phase de reconstruction 
de la Côte d’ivoire pour qu’elle retrouve une paix totale’’ 
a soutenu le Colonel Adze. Pour rappel, la police des 
Nations Unies en Côte d’Ivoire (UNPOL) compte 400 
policiers issus de 24 pays et 1000 éléments de la police 
constituée autrement dit, les forces spéciales. Dans le 
secteur Ouest, la police onusienne compte 13 bureaux.

• PROCESSUS DE KIMBERLEY : L’ONUCI APPORTE SON APPUI LOGIS-
   TIQUE, A LA VISITE DES AMIS DE LA COTE D’IVOIRE A SEGUELA. 

L’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire 
(ONUCI) a apporté son appui logistique à la délé-
gation des amis de la Côte d’Ivoire, qui a séjourné à 

Séguéla du 28 au 29 Aout 2012.  Cette délégation était 
composée des ambassadeurs des Etats-Unis, de la 
Grande Bretagne, du Canada, de la Belgique, du Brésil, 
de l’Afrique du Sud et des représentants de l’Union Euro-
péenne. Elle  était conduite par le  ministère ivoirien des 
mines et de l’énergie. L’ONUCI a assuré le déplacement 
des ambassadeurs avec un cortège d’une vingtaine de 
ses véhicules et leur a  affrété un hélicoptère.  La sécu-
rité de l’équipe des diplomates, a été de la responsabi-
lité des bataillons Jordaniens et Bangladais de l’ONUCI 
dans le secteur Ouest. La délégation de l’ONUCI était 
quand à elle, conduite par Simon Gilbert du groupe des 
experts sur la Côte d’Ivoire. La visite a eu pour mobile, 
l’évaluation de l’embargo sur l’exploitation des mines   
notamment du  diamant ivoirien. Elle a été sanctionnée 
par des séances de travail avec les autorités de Séguéla 
et les opérateurs économiques du secteur dans le Woro-
dougou. Les amis de la Côte d’ivoire ont également visité 
les sites de la SODEMI (Société pour le Développement 
Minier), et les zones d’extraction du diamant dans le vil-
lage de Bobi, situés à quarante(40) kilomètres de Sé-
guéla.Notons que l’interdiction faite à tout État d’impor-
ter des diamants bruts provenant de la Côte d’Ivoire, a 
été prise le 15 décembre 2005 par la résolution 1643 du 

Conseil de sécurité des Nations Unies, pour empêcher 
l’exploitation illégale des ressources naturelles comme 
les diamants, sources de financement des armes  dans 
les conflits en Afrique de l’Ouest. Selon le porte parole 
des amis de la Côte d’Ivoire Bruno Puzzi, conseiller po-
litique à l’Union Européenne, le but de cette visite de 
terrain est de recréer un élan afin de trouver les moyens 
les plus rapides, pour permettre à la Côte d’Ivoire de 
réintégrer le processus de Kimberley. La  visite des 28 et 
29 Aout 2012, sera suivie en Septembre prochain, d’une  
visite technique, a indiqué l’ambassadeur des Etats-
Unis en Côte d’ivoire Phillip Carter III, au terme du séjour.
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« Si le Représentant spécial du 
Secrétaire général en Côte 
d’Ivoire a choisi Grand Lahou 

pour cette édition des Journées 
des Nations Unies, c’est  parce que 
cette ville incarne le brassage de 
communautés qui ont toujours vécu 
en bonne entente, dans la convivia-
lité et la fraternité. Ainsi, cette ville 
a été choisie pour lancer, au len-
demain d’une série d’événements 
qui ont semé le trouble dans les 
esprits un message fort : un appel, 
a tous les citoyens ivoiriens, pour 
qu’ils privilégient plus que jamais la 
recherche du dialogue, la concilia-
tion, la tolérance envers l’autre et un appel aussi, pour 
qu’ils contribuent à donner un nouvel élan aux efforts de 
réconciliation au niveau local, régional et national. 

- Ces journées des Nations Unies à Grand Lahou sont 
aussi l’occaside lancer un appel à la retenue, dans le lan-
gage et dans les actes ; un appel à la sagesse et enfin, 
de lancer un appel en faveur de la recherche de la vérité 
et de la justice plutôt qu’à la propagation de la rumeur. 

- Dernièrement, Grand Lahou n’a pas été épargnée par 
le phénomène de la rumeur, un fléau qui peut véritable-
ment menacer et ébranler le tissu social. Il ne faudrait 
pas que les soubresauts de la crise post électorale 
mettent en péril tout ce qui a été construit au cours de 
longues décennies. On ne peut parler de cohésion et de 
tolérance si la rumeur prend le dessus sur la vérité.  

- Je me félicite que les professionnels des media lo-

caux aient participé dans le cadre 
des activités de ces journées des 
Nations Unies à un atelier de ren-
forcement des capacités avec le 
Bureau de l’Information publique 
sur la gestion de la rumeur, cela 
montre l’importance qu’ils ac-
cordent a cette question, C’est 
avec intérêt que j’ai appris que 
d’autres groupes ici, et notamment 
les autorités souhaiteraient égale-
ment bénéficier de formations sur 
la gestion de la rumeur et l’ONUCI 
sera attentive à cette demande. 

- Grand Lahou est la ville d’un 
grand promoteur de la paix et de la solidarité internatio-
nale. Je veux nommer Feu Maitre Arsène Usher Assouan, 
premier magistrat de la ville mais aussi premier Africain 
à avoir présidé le Conseil de Sécurité des Nations Unies 
et également membre éminent du Comité pour la créa-
tion du corps des Casques bleus des Nations Unies. 
Nous sommes réunis à Grand Lahou pour magnifier la 
nécessaire paix et la solidarité agissante sans lesquelles 
aucune action de développement n’est possible. 

- Chacun d’entre vous a un rôle à jouer pour la préser-
vation des acquis, pour apaiser les cœurs et les esprits. 
Les Nations Unies mais aussi tous les amis de la Côte 
d’Ivoire vous accompagneront pour relever ces grands 
défis. C’est main dans la main que nous apportons notre 
contribution au renforcement de la cohésion sociale et 
de la réconciliation nationale ».

L’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire a organisé son point de presse hebdomadaire vendredi 31 
août 2012 à Grand Lahou en marge des Journées des Nations Unies (JNU) qui s’y déroulent. Principal anima-
teur, M. Ndolamb Ngokwey, numéro 3 de l’ONUCI. Extraits. 
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* Photo Ndolamb Ngokwey ©/UN/archives
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• Les populations de Toumoukoro accueillent ONUCI TOUR 
   dans l’allégresse 

Mobilisation exceptionnelle que celle réservée 
par les populations du chef-lieu de la sous-pré-
fecture de Toumoroko, dans le département de 

Ouangolodougou, aux fonctionnaires de l’Opération des 
Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) qui se sont ren-
dus sur leur terre dans le cadre de ONUCI TOUR mer-
credi 28 août 2012.Conduisant la délégation de l’ONU-
CI, M.Touré Dabla, de la Division des Affaires Civiles, a 
félicité les populations de Toumoukoro pour leur élan 
de solidarité et d’union pendant la crise postélectorale 
avant de les exhorter à continuer de gérer pacifiquement 
tous leurs différents et malentendus. « Il faut toujours 
avoir cette hauteur d’esprit qui vous a permis de pré-
server la paix, la parfaite entente et la cohésion sociale 
entre vos différentes communautés pendant la crise », 
a-t-il déclaré. Présidant cette rencontre, M. Coulibaly 
Sihindou, Préfet du département de Ouangolodougou 
a saisi cette tribune pour sensibiliser l’assemblée sur le 
dédouanement des motos et l’exploitation abusive et 
clandestine du bois. Il a également tenu à rappeler que 

le développement ne peut se faire que dans l’amitié, la 
solidarité et la fraternité vraie. 

• ONUCI TOUR sensibilise à Diai  sur les questions de paix et de
   réconciliation nationale 

L’Opération des Nations Unies en Côte d’ivoire 
(ONUCI), a dans le cadre de ses activités de sensi-
bilisation de proximité, organisé le mercredi 29 aout 

2012, une rencontre d’échanges avec les populations de 
Diai, village de la sous préfecture de Méo dans le dépar-
tement de Toulepleu à environ 650 kilomètres d’Abidjan. 
Cette tribune d’échange qui a rassemblé les différentes 
couches de la population a été l’occasion pour les dif-
férentes divisions de l’ONUCI ( Droits de l’homme, Dé-
sarmement, Démobilisation et Réinsertion, Protection 
de l’Enfance, Information Publique, Police des Nations 
Unies et Observateurs militaires) d’expliquer leur man-
dat et d’exhorter les populations à  s’inscrire dans le 
processus de réconciliation. Les populations ont évoqué 
les exactions dont elles se disent victimes de la part des 
Forces Républicaines de Côte d’Ivoire (FRCI), le pro-
blème de cohabitation entre autochtones et allogènes 
et le fait que certaines personnes ne retrouvent pas les 
corps de leurs parents tués pendant la crise post électo-
rale. Des préoccupations pour lesquelles, le Sous-préfet 
de Meo, M. Kohué Djédjé Marcellin, a rappelé que des 
enquêtes sont en cours afin de situer les responsabilités. 
Le chef du village, M. PE Ruffin a traduit ses remercie-
ments à l’ONUCI pour cette action en faveur des popu-
lations de Diai et a demandé un appui tant aux autori-
tés qu‘à l’ONUCI pour que la paix demeure dans cette 
ville entre tous les habitants, la paix étant un élément 

nécessaire pour le développement. Des propositions 
concrètes ont été faites comme celle du Sous-préfet de 
Méo, M. Kohué Djédjé Marcellin qui a souhaité que des 
cellules d’écoute soient mises en place et que les popu-
lations puissent mieux s’exprimer. Il explique d’ailleurs « 
qu’elles ont beaucoup sur le cœur. Il faut créer un cadre 
pour que les populations se retrouvent régulièrement et 
qu’elles disent ce qu’il faut faire pour ramener la paix car 
la question foncière est préoccupante dans ce village’’. Il 
a exhorté ses populations au pardon mutuel pour s’ins-
crire dans le processus de réconciliation nationale. 

www.onuci.org

Sensibilisation : 3
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Au terme de cette journée, les populations de Tou-
moukoro en présence de leurs cadres et de leurs élus se 
sont engagées à poursuivre leurs efforts pour le main-
tien de la paix, la cohésion sociale et la stabilité pour la 
bonne avancée du processus de réconciliation et de re-
construction nationale. Messieurs Bakary Bakayoko, du 

Bureau de l’Information Publique, Bassirou Ba Gatta, de 
la Division Désarmement, Démobilisation et Réinsertion 
(DDR) ainsi que Touré Dabla, de la Division des Affaires 
Civiles tous de l’ONUCI ont permis à leurs hôtes par 
leurs explications, de mieux connaître la mission et ap-
préhender les actions qu’elle mène en faveur de la paix.

• Les habitants de Nienesso et Tomba dans la région du Kabadougou
   pour un retour définitif de la paix

Le renforcement de la cohésion sociale, la promo-
tion des Droits de l’Homme, le respect de l’auto-
rité de l’état et l’implication de tous à la création 

d’un environnement sécurisé, ont constitué la base des 
échanges que l’Opération des Nations Unies en Côte 
d’Ivoire (ONUCI) a eu avec les populations de Tomba et 
de Niénesso, localités situées dans la région du Kaba-
dougou au nord-ouest d’Abidjan. Petits villages pai-
sibles et loin des tracas des grandes villes, Niénesso 
et Tomba distantes d’Odiénné de 15 et 75 km sur l’axe 
Odiénné-Touba, sont les prototypes de villages calmes 
dont les populations très accueillantes dont les journées 
sont cadencées par des travaux champêtres qui consti-
tuent pour elles, la seule source de revenu. En dépit de 
leur occupation, les populations de ces villages, réu-
nies autour de leur chef de village et de leur notabilité, 
des leaders de femmes et de jeunes, ont reçu l’ONUCI  
représentée par les bureaux régionaux des divisions des 
droits de l’Homme et de l’information publique basés à 
Odiénné. A travers des échanges empreint de fraternité 
et de convivialité en français et en langue locale l’Odién-
nékas. Un constat s’est imposé : même loin des cercles 
de décisions, du pouvoir, ces populations dont le seul 
souci est de pouvoir cultiver leur terre pour le bonheur 
de leur famille,  on pleine conscience des enjeux du pro-
cessus de paix et ont relevé l’importance de la paix et 
de la sécurité dans ce processus. Pour elles, la paix est 
le facteur dominant pour tout développement : «  Nous 
voulons et souhaitons pour la Côte d’ivoire  que la paix 
revienne, que les fils et les filles de ce pays dans leur 

diversité culturelle et politique, travaillent ensemble main 
dans la main, pour développer notre pays ». Voila en 
substance le message que les populations ont demandé 
à l’ONUCI de transmettre à tous. Autre requête, cette 
fois venant des fonctionnaires de l’ONUCI à leur endroit, 
des encouragements pour qu’elles permettent à leurs 
enfants d’être scolarisés, de bannir les mariages forcés 
ou précoces,  les risques liés à l’excision et aux peines 
encourues par ceux/celles qui la pratiquent. Avant de 
quitter ces localités, les populations ont été encoura-
gées à bâtir autour du chef de village une cohésion forte 
dans le respect de l’autorité de l’état et à collaborer avec 
les forces de sécurité, à la lutte contre l’insécurité.   
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Messages de paix…4
M. PE Ruffin, Chef du village de Diai (Onuci Tour 
à Diai)

‘’ Je demande aux autorités et à l’ONUCI de nous ap-
puyer pour aller à la paix et à la réconciliation gages 
du développement de notre village. Nous en avons 
besoin. Tous, autochtones et allogènes, avons souffert 
de la guerre et nous voulons travailler pour la réconci-
liation car sans elle rien ne pourra être possible’’.

M. Coulibaly Sihindou, Préfet du département de 
Ouangolodougou (Onuci Tour à Ouangolodougou)

« Les cadres et les hommes politiques par leurs com-
portements doivent vous aider à maintenir cet envi-
ronnement de paix et de concorde afin de faciliter le 
développement de votre localité »

Chef Central de Dignago, M. Gnaoré Mazou (Sen-
sibilisation des jeunes de Dignago)

« A Dignago, nous (populations) avons signé un pacte, 

celui de trouver une solution quelque soit la nature de 
nos problèmes ».

Mme Marie-Irène Richmond, ONUCI (Journée de 
l’Etudiant Nouveau soutenue par l’ONUCI)

« Soyez donc des ambassadeurs de la paix, des por-
teurs de paix, dans vos familles et au sein de vos uni-
versités et grandes écoles afin que la Côte d’Ivoire qui 
nous est si chère, retrouve son lustre d’antan. Un pays 
paisible et prospère à tous égards ».

Hélène Sylvie Ekouedjin, de la Division Désarme-
ment, Démobilisation et Réinsertion de l’ONUCI  
(ONUCI TOUR à Daia)

‘’Que tous ceux qui ont des armes et qui veulent les 
déposer prennent attache avec moi ou le chef du vil-
lage. Nous prendrons toutes les dispositions pour les 
aider à les déposer’’ .

• L’ONUCI appuie les autorités administratives de Lakota dans la 
sensibilisation pour la cohésion sociale et la réconciliation nationale. 

Dans la perspective de la réconciliation nationale et 
du retour de la paix en Côte d’Ivoire, particulière-
ment dans le Loh Djiboua, l’Opération des Nations 

Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) continue d’appuyer les 
efforts des autorités et partenaires ivoiriens. C’est dans 
ce cadre que l’ONUCI a été aux côtés de M. Coulibaly 
Yaya, le Sous-préfet de Goudouko (dans le département 
de Lakota) durant une tournée dite « tournée de conso-
lidation des acquis de la réconciliation nationale » dans 
neufs (09) villages de sa circonscription administrative 
du 17 juin au 27 aout dernier. Le village de Kazéribéri a 

été le premier village visité lors de cette tournée qui s’est 
achevée  par le village de Zozo-Oliziriboué. Elle s’est 
déroulée en six étapes et a permis  aux différentes com-
posantes de l’ONUCI (Affaires Civiles, Désarmement, 
Démobilisation et Réinsertion et la Force et Bureau de 
l’Information) et au Sous-préfet d’échanger avec les 
populations des localités visitées en toute franchise et 
de recueillir leurs préoccupations. Soulignons que les 
populations de ces localités ont été très attentives aux 
différents messages de paix prônés par l’autorité préfec-
torale et par la mission onusienne.
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Natif  de la région du Bukavu dans 
l’est de la République Démo-
cratique du Congo (RDC), M. 

Antoine Barhayiga avait toutes les 
qualités requises pour être enseignant. 
De par sa formation d’ingénieur élec-
tricien, il enseignait déjà à l’Université 
de Kinshasa en qualité d’assistant à la 
Faculté Polytechnique.  Deux  ans  à 
servir avec dévouement dans ce creu-
set du savoir,  puis il s’envole pour 
l’Europe où il obtiendra un diplôme en 
économie appliquée et en gestion à 
l’Université Catholique de Louvain, en 
Belgique. Après neuf mois de stage où il s’est familiarisé 
avec des produits pétroliers et autres dérivés tels que 
les lubrifiants, le déclic se produit en lui. Il se détourne 
de l’enseignement au profit de ses nouvelles connais-
sances acquises dans le traitement de l’or noir. Antoine 
Barhayiga va être  appelé  à servir au sein de FINA-
Congo, la filiale de PETROFINA en RDC. Il y occupe de 
nombreuses fonctions comme chargé du service com-
mercial, notamment dans le suivi des gros consomma-
teurs (carburants terrestre, d’aviation et les lubrifiants) 
ou  responsable régional du Katanga où il cumulera les 
services des approvisionnements, commercial et tech-
nique. Dix ans après, Antoine Barhayiga tente de s’ins-
taller à son propre compte mais, la crise survint dans 
son pays. La Mission des Nations Unies au Congo, MO-

NUC est créé. Le manager de l’or noir 
offrira donc son expérience au service 
des Approvisionnements et plus tard 
au Service de Gestion des Contrats 
pétroliers de la MONUC. Il arrive en 
2004 aux cotés des Nations Unies en 
Côte d’Ivoire (ONUCI). Il débute à Abi-
djan puis sert à Daloa et à Bouaké ou il 
travaille actuellement. Il est  toujours  à 
la tâche et son souci majeur est que la 
mission, dans le secteur de sa respon-
sabilité ne connaisse aucune rupture 
en produit pétroliers. «  Le carburant, 
c’est ce qui fait bouger la mission. Il 

faut donc veiller et s’assurer que tout fonctionne pour 
le mieux. Répondre efficacement aux attentes du per-
sonnel, reste une de mes préoccupations quotidiennes. 
» Relève t-il pour justifier son acharnement au travail, 
avant d’ajouter « Il n’y a pas de développement sans 
paix. Ma petite contribution en tant  que chargé de car-
burant me procure énormément de bonheur ». pendant 
la crise postélectorale au niveau du secteur Est, on a 
senti son apport précieux dans la gestion du carburant. 
« Un seul doigt ne peut pas soulever une pierre. Les ivoi-
riens doivent s’unir pour reconstruire leur beau pays. Il 
faut savoir se réconcilier et on ne peut se réconcilier sans 
pardon ». Tels sont les mots de fin d’Antoine Barhayiga à 
l’endroit de ses frères et sœurs ivoiriens. 

Portrait :  6   Antoine Barhayiga,
chargé des Carburants du Secteur Est :

« Servir au quotidien pour le bon fonctionnement de  l’ONUCI »

La Division des Droits de l’Homme de l’Opération 
des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) a 
créé récemment une nouvelle unité en charge de 

la justice transitionnelle. La justice transitionnelle se 
définit comme étant l’éventail complet de divers pro-
cessus et mécanismes mis en œuvre par un Etat pour 
tenter de faire face à des violations massives de droits 
de l’homme commises dans le passé, en vue d’établir 
les responsabilités, de rendre justice et de permettre la 
réconciliation. Elle comprend différentes composantes, 
notamment le droit des populations de connaître la vé-
rité sur les causes profondes des exactions commises, 
le droit à la justice, le droit à réparation des dommages 

subis et le droit aux garanties de non répétition des 
violations subies. L’Unité de Justice Transitionnelle 
appuie les mécanismes mis en place par les autorités 
ivoiriennes dans le cadre du processus de justice tran-
sitionnelle, en particulier la Commission Dialogue Vérité 
et Réconciliation, la Commission Nationale d’Enquête 
et la Cellule Spéciale d’Enquête dans leurs efforts vi-
sant à rechercher la vérité sur les causes profondes 
de la crise, à poursuivre les personnes qui ont commis 
de graves violations des droits de l’homme et du droit 
international humanitaire et à fournir une réparation aux 
victimes.

La sortie de crise en Côte d’Ivoire requiert la contribution de toutes les composantes de la population, tous 
les secteurs d’activités, de différents acteurs et partenaires nationaux et internationaux. Quelles est la 
situation des Droits de l’homme, l’appui de l’ONUCI pour son respect ? Explications.

Situation post-crise :5

Visitez notre site web : 

www.onuci.org
Adresse twitter ONUCI : @ONUCINFO
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L’image de la semaine7

ONUCI FM dont l’objectif premier est d’informer 
les populations de Côte d’Ivoire dans le sens de 
la paix et de la réconciliation nationale,  vous offre 

tous les jours, des tranches d’information, une édition 
complète du journal  à 07h, 8h, 12h et 18h et des brèves 
toutes les heures à partir de 9h. Du lundi au vendredi 
retrouvez également à 7h à 12h, en direct sur nos an-
tennes, le 7-12 votre espace d’informations et de diver-
tissement en direct. La radio de la paix vous propose 
également de suivre des  reportages et des magazines 
sur la société, la santé, la culture et le sport. 

Le lundi 03 septembre,  à 07h40, ONUCI FM ACTION 
vous présente l’ONG Assistance à l’enfant et aux 
femmes de Côte d’Ivoire qui luttent contre le travail des 
enfants dans les mines.  A 11h25, partagez le quotidien 
d’un serrurier qui nous explique les spécificités de son 
métier.

Le mardi 04 septembre, à 07h40, ONUCI FM REPOR-

TAGE vous propose d’en savoir plus sur les réalités de 
la gratuite ciblée des soins au CHR ABENGOUROU. A 
11h10, Peut-on obtenir un certificat pour une parcelle 
où l’on est en travail partagé avec une personne ? La 
réponse dans COMPRENDRE LE FONCIER RURAL. 

Le mercredi 05 septembre,  à 07h40, ONUCI FM 
CULTURE s’entretient avec Franck RV Singamalon, un 
journaliste culturel reconverti au métier d’artiste chan-
teur. A 14h30, ESPACE ENFANT vous offrira un menu 
varié pour les tout-petits. A 15h00, Faites le plein de 
musique et d’information sur la musique Reggae dans 
REGGAETIME.  

Le jeudi 06 septembre, à 07h40, ONUCI FM CULTURE  
reçoit l’écrivain Foua Ernest  de Saint Sauveur qui nous 
parle de son livre «  Echos de la république du zouglou ». 
A 9h10, voyager à travers le temps et aborder l’histoire 
de la Côte d’Ivoire dans HISTOIRE D’ICI. 

Sur ONUCI FM ...8
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FRÉQUENCES ONUCI FM
ABENGOUROU 94.7 • ABIDJAN 96.0 • ADZOPE 96.0  • BANGOLO 91.1 • BONDOUKOU 100.1 •  BOUAKÉ 95.3  • BOUNA 102.8

BOUNDIALI 90.0 • DABAKALA 93.9 DALOA 91.4 • DANANÉ 97.6  DAOUKRO 94.7 • DUEKOUE  91.1
FERKESSEDOUGOU • 104.4 • GAGNOA 91.4 • GUIGLO 93.7 • KORHOGO 95.3  MAN 95.3 •  ODIENNÉ 101.1 • SAN-PEDRO 106.3 

SEGUELA 101.8 TABOU 95.3  • TOULEPLEU 93.7 • YAMOUSSOUKRO 94.4  • ZUENOULA 95.3

Le vendredi 07 septembre, la fréquence de la paix 
célèbre la journée internationale de l’alphabétisation. 
A 07h40, ONUCI FM ACTION vous présente  l’ONG 
Femmes en Action en Côte d’Ivoire. A 11h10, ONUCI 
FM CULTURE échange avec l’écrivain Sylvain Kean Zoh. 
A 20h00, vous avez rendez – vous avec le meilleur de la 
musique latine dans CALIENTE.  

Tous les samedis de 07h à 12h et les dimanches de 
08h a 12h en direct de nos studios, suivez « Samedi 
et dimanche chez vous » qui vous propose plusieurs 
rubriques pour agrémenter votre week-end. Zik culture, 

votre rendez-vous de l’actualité des arts et spectacles 
vous plonge dans l’univers culturel tous azimuts. A 
19h00, Destination Musique passera en revue l’actualité 
musicale du moment.

Le dimanche de 16 à 18h, Dimanche Sport fera le point 
de l’actualité sportive ivoirienne, africaine et internatio-
nale. A 17h00, Sans Frontière, votre magazine de voyage 
et de découverte vous permettra de mieux connaitre les 
sites touristiques, la gastronomie,  la musique et culture 
d’un pays.


